
L’ALCOOL ET LES MALADIES CARDIOVASCULAIRES
La relation entre l’alcool et les maladies cardiovasculaires est 
complexe. Elle dépend de nombreux facteurs et est influencée 

par le volume et le modèle de consommation d’alcool.
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 1  *Une forte consommation épisodique est définie comme plus de 60 grammes d’alcool pur pour les hommes et plus de 40 grammes pour les femmes, au moins une fois par mois. Étant donné 
qu’une boisson standard contient 10 g d’alcool pur, cela représente environ 6 boissons standard pour les hommes et 4 boissons standard pour les femmes.

RECOMMANDATIONS

Troisième fait :
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Premier fait 
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Deuxième fait :

De faibles niveaux de consommation d’alcool, 
aussi bas que 5 g d’alcool (un demi-verre par 
jour), peuvent fournir un petit effet protecteur 
contre les cardiopathies ischémiques. Toutefois:

• La plupart des gens boivent au-dessus de ces 
niveaux. Dans la Région des Amériques, la 
plupart des buveurs boivent en moyenne 
au-dessus des niveaux susceptibles d’offrir une 
quelconque protection, et 25 % déclarent boire 
beaucoup de manière épisodique.1

• Les petits buveurs qui pratiquent une forte 
consommation épisodique ont un risque accru 
de maladies cardiovasculaires.

• Plus la consommation moyenne d’alcool d’une personne 
est élevée, plus le risque de maladies cardiovasculaires 
est élevé.

• Les effets de l’alcool sur les maladies cardiovasculaires 
par boisson standard consommée, que ce soit de la 
bière, des spiritueux ou du vin, sont similaires. Aucun 
avantage supplémentaire n’est associé au vin rouge.
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